
Année A, 5e dimanche de Pâques

Rassemblons-nous

‚ Donnons-nous quelques nouvelles.

‚ Prions ensemble : Seigneur, quand nous nous rassemblons, c’est pour nous aider à grandir dans la foi.
Toi qui es la Voie, la Vérité et la Vie, guide-nous afin que nous sachions vivre chrétiennement.  Amen.

Parlons-nous de notre vie

‚ Lisons des faits vécus

- Une grand-mère parle, avec son petit-fils, de sa fille Viviane décédée depuis quelques années.  Sou-
dain, l’enfant lui dit : «Grand-maman, il y a des gens qui me disent qu’ils ne peuvent pas me rencontrer
sans revoir ma mère.  Est-ce vrai que je suis son vrai portrait?»  Après un silence tout rempli d’affec-
tion, la grand-mère répond : «Oui, Mario.  Tu as les yeux et le nez de ta mère.  Mais tu lui ressembles
encore plus par le dedans :  tu es doux et généreux comme elle.  Moi aussi, en te voyant, je pense
souvent à ta mère et j’espère que tu prendras le bon chemin dans la vie :  le chemin sur lequel elle
t’aurait guidé si elle avait vécu plus longtemps.»

- Lévis fait du bénévolat auprès des jeunes qui errent dans la rue.  Louiselle, sa soeur, lui demande :
«Pourquoi perds-tu ton temps avec ces jeunes qui ne valent rien?  Penses-tu que tu peux réussir
quelque chose avec eux?»  Lévis répond : «Ces jeunes, ce pourrait être toi ou moi.  Je les considère
comme étant mes soeurs et mes frères et ils ont de la valeur à mes yeux.  Je ne suis pas respon-
sable du succès de ce que je fais pour eux et avec eux.  Je suis seulement responsable de faire ce
que je peux pour les aider.»   Quelques jours plus tard, Louiselle confie à une amie : «Ce Lévis, il m’a
remuée.  J’admire tellement ce qu’il fait que je suis prête à écouter ce qu’il dit et à lui faire confiance.»



‚ Réfléchissons ensemble

- Qu’est-ce qui nous impressionne ou nous pose question dans ces faits?  En avons-nous déjà vécu de
semblables?

- La conversation de Mario et de sa grand-mère semble être un moment très important.  Pourquoi?
Avons-nous déjà participé à des conversations semblables où quelqu’un nous a été présenté comme
pouvant être un guide pour nous?

- Qu’est-ce que cela veut dire pour nous “prendre le bon chemin”?

- Pourquoi les paroles de Lévis semblent-elles avoir eu tant d’influence sur sa soeur, Louiselle?  Dans
notre vie, avons-nous rencontré des personnes dont la parole est importante pour nous?

- Le travail que fait Lévis peut-il servir à quelque chose?  Avons-nous déjà fait l’expérience d’actions très
humbles qui ont porté des fruits inespérés?  Comment cela a-t-il été possible?

Laissons-nous rejoindre par l'Évangile

‚ Lisons Jean 14,1-12

‚ Dialoguons ensemble

- Y a-t-il quelque chose dans cette page d’évangile qui rejoigne les faits et les expériences dont nous
avons parlé précédemment?

- Nous sommes disciples de Jésus.  A nous aussi, il peut dire : «Vous connaissez le chemin qui mène
où je vais» (v. 4).  Que pouvons-nous répondre à cette parole?  Notre réponse serait-elle semblable à
celle de Thomas? (v. 5)  Serait-elle différente?

- Comment recevons-nous la parole de Jésus : «Je suis la Voie, la Vérité et la Vie; personne ne va au
Père sans passer par moi» (v. 6)?

- En cheminant avec Jésus, Fils et Témoin du Père, Philippe aurait dû mieux connaître le Père.  C’est
ce que Jésus semble vouloir lui faire remarquer (vv. 9-11).  Nous, avons-nous déjà rencontré des
témoins qui nous révèlent le coeur de Dieu?  Comment nous-ont-ils aidés à mieux connaître le Sei-
gneur?  Et Jésus lui-même est-il pour nous un témoin de Dieu notre Père?  Comment?

- Si nous prenons au sérieux cette page d’évangile, nous reconnaîtrons que si nous croyons en Jésus,
nous pourrons accomplir des oeuvres plus grandes encore que celles qu’il a lui-même accomplies (v.
12).  Qu’est-ce que cela peut bien vouloir dire?  Quelles expériences nous permettent de reconnaître
la vérité de cette parole évangélique?



Entendons l'appel de l'Évangile

- Dans un moment de silence, réfléchissons personnellement à l’appel que cette page d’évangile nous fait
entendre.  Demandons-nous : «Comment vais-je faire, cette semaine, pour suivre le Chemin qu’est
Jésus? pour accueillir la Vérité de sa Parole? pour vivre de sa Vie?  Comment vais-je faire cela dans ma
famille, dans mon quartier, dans mon milieu de travail?»

- Après avoir réfléchi personnellement, demandons-nous si, dans notre groupe, nous pouvons accomplir
une oeuvre qui serait dans la ligne de celles que Jésus nous propose quand il dit : «Vous ferez des
oeuvres plus grandes encore.»  Que voulons-nous faire?  Comment nous y prendrons-nous?  Peut-être
s’agit-il simplement de continuer une action que nous avons déjà entreprise en lui donnant un sens
nouveau.  Peut-être est-ce le temps d’élaborer un nouveau projet qui nous motiverait à agir conformément
à notre foi en Jésus.

Prions ensemble

1. Seigneur Jésus, tu es le Chemin qui nous guide vers le Père.  Donne-nous de réaliser que nous som-
mes, en Eglise, le peuple de Dieu en marche.

2. Seigneur Jésus, tu es la Vérité.  Donne-nous de faire la vérité dans notre vie et de vivre en disciples
fidèles à ta Parole.

3. Seigneur Jésus, tu es la Vie.  Donne-nous d’être reconnaissantes et reconnaissants pour la foi qui donne
un sens à notre vie; donne-nous aussi d’aider, selon nos moyens, celles et ceux qui ont besoin de nous
pour vivre mieux.

(Chaque personne peut formuler une intention de prière)
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COMMENTAIRE DE L'ÉVANGILE : Lisons Jean 14,1-12

Prendre la bonne route

Dans les discours de Jésus après la Cène (Jean 13,31-17,26), un thème revient constamment, traité de différentes
manières, c’est celui du départ de Jésus.  Celui de son éventuel retour lui fait pendant comme sa conséquence normale.
Ces sujets ne sont pas traités dans un exposé suivi.  Selon la manière habituelle de procéder dans le quatrième évangile,
chaque thème est abordé à plusieurs reprises, en explorant chaque fois une facette différente de la réalité.

Une place préparée à l’avance

La première partie du texte proposé aujourd’hui (versets 1-3) est organisée autour de l’idée que Jésus va préparer à
ses  disciples une place où ils pourront demeurer (verset 2).  Au moment de la sortie d’Egypte, c’est Dieu lui-même qui
marchait en avant de son peuple et qui lui préparait un lieu de campement (Deutéronome 1,33).  Mais les Hébreux
refusèrent de faire confiance à leur Dieu.

Dans le contexte de la nouvelle Pâque, celle de Jésus, les disciples sont invités à ne pas imiter la conduite de leurs
ancêtres:  Que votre coeur ne se trouble pas!  Vous croyez en Dieu, croyez aussi en moi (verset 1).  Le prochain départ de
Jésus ne doit pas devenir une occasion de découragement mais  plutôt une source d’espérance.  Les disciples seront, à
leur tour, associés au passage (cf. Jean 13,1) que leur Maître va vivre avant eux; eux aussi vivront la Pâque.

L’intervention de Thomas

A partir du verset 4, le texte aborde le thème du départ de Jésus par un autre biais.  Il n’est plus question de ce que
Jésus guide lui-même les disciples sur la route qu’ils auront à parcourir.  Ils auront à entreprendre un parcours dont Jésus
affirme qu’ils le connaissent déjà:  Et du lieu où je vais, vous savez le chemin (verset 4).

Comme cela arrive souvent dans le quatrième évangile, l’incompréhension des auditeurs fournit à Jésus l’occasion de
préciser sa pensée.  Thomas imagine que Jésus va entreprendre un voyage quelconque (voir, par exemple, Jean 7,34-36;
13,36).  Or, Jésus ne s’en va pas vers un lieu, mais vers le Père (cf. Jean 13,1).  Pour y arriver, un seul chemin, Jésus
lui-même, puisque c’est lui seul qui permet de connaître Dieu (Cf. Jean 1,18).  C’est à travers Jésus que les disciples
peuvent connaître Dieu (verset 7), c’est en ce sens qu’il est le chemin, la vérité et la vie (verset 5).

On rejoint ici, d’une autre manière, l’idée que les disciples, comme Jésus, auront à vivre la Pâque qui leur permettra
d’entrer dans la vraie vie.

L’intervention de Philippe

La troisième partie du texte s’articule tout naturellement avec celle qui précède.  Philippe demande à voir le Père dont
Jésus leur parle.  La question n’est pas nouvelle; Moïse lui-même avait demandé à voir la Gloire de Dieu (Exode 33,18) et
les croyants de tous les temps aspirent à voir Dieu.  Dans l’ancienne Alliance, Moïse avait reçu comme réponse qu’il n’était
pas possible à l’être humain de voir Dieu.  Dans la nouvelle Alliance, les croyants peuvent voir le Père à travers le Fils.  Pour
cela, il faut reconnaître que, dans la personne de Jésus, c’est l’oeuvre de Dieu qui s’accomplit:  le Père, demeurant en moi,
fait ses oeuvres (verset 10).

Rendre visible la présence de Dieu

Au-delà de la période durant laquelle Jésus fut physiquement présent dans le monde, comment la présence de Dieu
peut-elle continuer à se manifester?  A travers l’action des croyants, répond Jésus:  celui qui croit en moi fera, lui aussi, les
oeuvres que je fais, et il en fera même de plus grandes, parce que je vais vers le Père (verset 12).  Jésus avait manifesté la
présence de Dieu à un groupe restreint de disciples, en Palestine.  Désormais, à travers l’action de ses disciples, Dieu se
révèle présent à toutes les nations, de toutes les époques; c’est en ce sens que l’oeuvre des disciples peut être dite plus
grande que celle de Jésus.

Les disciples de toutes les générations sont invités à prendre conscience de la grandeur de leur tâche:  rendre Dieu
présent au monde comme Jésus l’a fait.


